
Mercredi  dernier, au 4ème jour d’une grève suivie par 100% des salariés, la direction du magasin Babou 
Bagnolet s’est embourbée dans une manœuvre scandaleuse, pour tenter de casser le mouvement au 
lieu d’entendre raison et d’engager de véritable négociation.
Mercredi 5 et jeudi 6 septembre, la gérante à fait venir des membres de sa famille pour remplacer 
les grévistes. Le droit de grève, pourtant constitutionnel, semble peu familier à cette direction.  Une 
initiative qui témoigne d’un état d’esprit peu respectueux des obligations que se doit d’appliquer tout 
dirigeant d’une entreprise. Une société familiale ce n’est pas faire travailler sa famille pour piétiner les 
revendications des salariés ! C’est ce qu’ont vivement rappelé les salariés à la gérante en interpellant 
l’inspection du travail. Deux inspecteurs du travail se sont ainsi déplacés hier soir sur le site pour 
effectuer un constat de cette situation.  La gérante qui a dans un premier temps opposé une très 
douteuse « entraide familiale » n’a pas reconduit cette « entraide » aujourd’hui, preuve d’une entorse 
au droit non avouée ! 
Les salariés attendent sereinement les suites que l’inspection du travail ne manquera pas de donner 
à ces évènements.

Ces manœuvres n’ont en aucun cas entamé la détermination des salariés à faire entendre leurs 
revendications : 
 La réintégration du salarié brutalement licencié après 12 ans d’ancienneté
 L’abandon de toutes les sanctions contre les salariés.
 L’ouverture de négociations pour améliorer les conditions de travail
 De nouveau moyen pour assurer à la clientèle un service de qualité 
 Un nouveau cadre, discuter en amont, pour instaurer un véritable dialogue social dans l’entreprise 
pour l’instant réduit à des injonctions plus ou moins aimables et une addition de sanctions !

Les salariés de Babou qui reçoivent une solidarité massive de la population, dont témoigne les plus 
de 1500 signatures de pétition de soutien, donnent rendez-vous aux Bagnoletais dimanche matin 
sur le marché de la ville. Ils distribueront des tracts et continueront leur campagne de signature de 
pétitions. 
 De nombreux élus de la ville, un élu de la région, se sont aussi joint à cet élan de solidarité.
Il appartient dorénavant à la gérante de Babou Bagnolet de prendre en compte sa responsabilité 
sociale et d’œuvrer dans le sens des intérêts de l’entreprise en rétablissant le dialogue. C’est notamment 
parce qu’ils sont attachés à leur outil de travail, que les « babous » sont décidés, par le maintien de la 
grève, à faire modifier profondément le climat de ce commerce, pour leur clientèle, leur enseigne et 
leurs droits !C
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Malgré les manœuvres de la direction les 
salariés de Babou sont toujours en grève ! 

Pour les conditions de travail, la 
réintégration d’un salarié brutalement 

licencié, la dignité, ils ne lâcheront pas !

Bagnolet le 7 octobre 2016


